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EDITO 

Les vacances sont terminées et il faut 

reprendre le collier ! 

Nous espérons que vous avez passé de 

très bonnes vacances et nous vous 

souhaitons un bonne reprise de vos 

activités et pour ce faire nous allons 

commencer ce document par vous parler 

des futurs jeux olympiques en vous en 

souhaitant une bonne lecture. 

 3/4 des Français 

approuvent la nouvelle 

expérience Paris 2024 

L’IFOP a mené pour Paris 2024 une étude 

auprès d’un échantillon représentatif de 

français pour connaître leur opinion sur son 

nouveau concept sport officiellement 

présenté le mercredi 21 février 2019, avec 

l’intégration de nouveaux sports (breakdance, 

surf, skate, escalade) et l’ouverture des 

épreuves des Jeux de 2024 au grand public de 

manière physique ou connectée et virtuelle. 

 Ce sondage confirme la volonté des français 

de pouvoir jouer un rôle plus actif durant les 

Jeux et de voir organiser dans leur pays des 

Jeux spectaculaires et tournés vers la 

jeunesse. 

Breakdance, surf, escalade, skate : 79% des 

français en ont une opinion positive, et même 

89% des jeunes de 15 à 25 ans. 

Le jeudi 21 février 2019, Tony Estanguet, 

président de Paris 2024, a présenté la 

proposition de Paris 2024 d’intégrer quatre 

nouveaux sports pour enrichir son programme 

et renforcer son concept pour des Jeux 

connectés à la jeunesse, qui valorisent la 

dimension spectaculaire et la performance. 

Près de 3/4 des français ont une opinion 

positive sur les épreuves ouvertes à tous. 

Pour la toute première fois dans l’histoire des 

Jeux, Paris 2024 va ouvrir l’expérience des 

Jeux au grand public, et donner la possibilité 

de participer à une course comme le 

marathon, sur le même parcours et dans les 

mêmes conditions que les athlètes 

olympiques. 76% des français soutiennent 

cette initiative et ils sont encore plus 

nombreux chez les 15-25 ans (85%). 

Paris 2024 a également présenté une 

expérience inédite : permettre à chacun de 

vivre l’expérience olympique en se mesurant 

aux meilleurs athlètes de manière connectée 

et virtuelle. 77% des français y sont favorables 

et 85% chez les jeunes. 



Paris 2024 

Sports additionnels 

Source Paris 2024 

Pour faire des Jeux de la XXXIIIe Olympiade 

des Jeux qui marqueront l’histoire, Paris 2024 

a multiplié les échanges, comme les sources 

d’inspiration. Le comité a travaillé en étroite 

concertation avec tous les acteurs du 

mouvement sportif, le Comité International 

Olympique (CIO), les Fédérations 

internationales, les athlètes. Il s’est également 

nourri de l’expérience des récents Jeux 

Olympiques de la Jeunesse à Buenos Aires, et 

n’a pas hésité à explorer de nouveaux 

territoires, pour proposer aujourd’hui un 

programme « sport » révolutionnaire. 

Les sports additionnels 

Paris 2024 a saisi l’opportunité offerte par le 

CIO, par le biais de l’Agenda Olympique 2020, 

d’ajouter des sports additionnels pour enrichir 

son programme et renforcer son concept. Le 

comité souhaite établir de nouveaux 

standards pour des Jeux inclusifs, axés sur la 

jeunesse, et qui respectent une parfaite 

mixité. Paris 2024 propose ainsi au CIO 

l’intégration de quatre nouveaux sports 

connectés à la jeunesse, qui valorisent la 

créativité et la performance des athlètes : le 

breakdance, l’escalade, le skateboard et le 

surf. Ces quatre sports, accessibles en termes 

de pratique et avec des communautés 

fortement mobilisées sur les réseaux sociaux, 

pourront, grâce aux Jeux, et pendant les cinq 

prochaines années venir inspirer des millions 

d’enfants à faire du sport. 

Après avoir été soumis à la commission du 

programme du CIO, la présélection de Paris 

2024 des quatre nouveaux sports sera 

officiellement présentée à la Commission 

exécutive du CIO les 26, 27 et 28 mars 2019, 

puis devra être validée par la Session du CIO, 

réunie à Lausanne en juin prochain. Le choix 

final du CIO quant au programme des 

épreuves, aux quotas d’athlètes inscrits et aux 

nouveaux sports intégrés aux Jeux de Paris 

2024 interviendra en décembre 2020, après 

les Jeux de Tokyo. 

Si la Session du CIO valide, en juin prochain, 

les sports proposés, Paris 2024 aura alors un 

an et demi pour travailler sur le sujet, avec 

l’objectif d’apporter une réponse précise 

courant 2021, après l’officialisation du 

programme sport de Paris 2024 en décembre 

2020. 

Breakdance 

Après avoir marqué les esprits et électrisé les 

foules lors des Jeux de la Jeunesse à Buenos 

Aires en 2018 pour ses grands débuts dans le 

monde olympique, le breakdance pourrait 

faire sa toute première apparition au 

programme officiel des Jeux Olympiques, en 

2024. Paris 2024 affirme ainsi sa volonté 

d’inscrire la culture sous toutes ses formes, 

sportives, artistiques et musicales, au cœur de 

son concept. 

Escalade 

Si l’escalade fera pour la première fois son 

apparition aux Jeux à Tokyo en 2020 (avec une 

seule épreuve combinant trois « spécialités », 

vitesse, bloc et difficulté), elle présenterait un 

programme enrichi à Paris 2024, avec deux 

disciplines distinctes, aussi spectaculaires que 

complémentaires. 

.Skateboard 

Présent pour la première fois aux Jeux 

Olympiques de la Jeunesse de Nanjing en 2014 

dans le cadre du Sportslab du CIO, le 

skateboard fera son apparition officielle aux 

Jeux de Tokyo en 2020. L’intégration du 

skateboard dans le programme de Paris 2024 



constituerait la promesse d’un nouveau bond 

pour cette discipline spectaculaire et urbaine 

!. 

Surf 

Sport en vogue, notamment en France (230 

000 pratiquants supplémentaires en cinq ans), 

le surf s’apprête à entrer dans une nouvelle 

dimension avec son intronisation olympique 

dès 2020 aux Jeux de Tokyo. En 2024, son 

format de compétition, avec 48 athlètes en 

lice, garantirait un spectacle exceptionnel. 

. 

Paris 2024 – Une expérience 

révolutionnaire 

Source Paris 2024 

Paris 2024 a souhaité aller beaucoup plus loin 

dans son ambition en termes d’innovation et 

d’engagement, en offrant la possibilité à 

chacun de vivre personnellement l’expérience 

des Jeux. Aussi, pour la toute première fois 

dans l’histoire de l’Olympisme, chacun pourra 

devenir un acteur des Jeux en participant à 

des épreuves comme le marathon, dans les 

mêmes conditions que les athlètes 

olympiques. Et plus largement encore, c’est le 

monde entier qui pourra vivre l’expérience 

olympique en se mesurant aux meilleurs 

athlètes mondiaux grâce aux sports virtuels et 

connectés. Une révolution 

L’expérience olympique 

ouverte à tous 

Paris 2024 a fait de la célébration et de 

l’engagement deux des piliers de son projet. 

Au-delà des quatre nouveaux sports 

résolument tournés vers l’engagement de la 

jeunesse, Paris 2024 a souhaité faire entrer 

son ambition « sport » dans une autre 

dimension, totalement inédite à l’échelle des 

Jeux, en rendant l’expérience olympique 

ouverte à tous. 

Pour la première fois dans l’histoire des Jeux, 

chacun aura la possibilité de vivre les Jeux en 

immersion, soit en participant à des épreuves 

grand public, sur le même parcours et dans les 

mêmes conditions que les athlètes, soit en se 

mesurant en temps réel, virtuellement ou de 

façon connectée, aux plus grands champions 

de la planète dans le cadre unique des Jeux. 

L’ouverture de l’expérience Olympique à tous, 

via les épreuves grand public ou les sports 

connectés, constituera également un des 

leviers de l’action de Paris 2024 pour 

promouvoir l’activité physique. Paris 2024 est 

convaincu du pouvoir du sport. Notre 

ambition est de mettre davantage de sport 

dans le quotidien de chacun, notamment afin 

de répondre aux enjeux de santé publique. 

Épreuves grand public 

C’est une nouveauté qui fera date dans 

l’histoire de l’Olympisme. Au même titre que 

les Jeux en France ont marqué l’histoire avec 

l’ouverture des Jeux aux femmes à Paris en 

1900, la création du premier Village 

Olympique à Paris en 1924, ou l’organisation 

de cérémonies décalées et innovantes comme 

à Albertville en 1992. 

Paris 2024 offrira pour la toute première fois 

la possibilité à chacun de participer aux Jeux 

dans le cadre d’épreuves ouvertes au grand 

public, organisées le même jour et dans les 

mêmes conditions que celles proposées aux 

athlètes olympiques. 

Cette opportunité unique de devenir un 

acteur des Jeux, de vivre au cœur du plus 

grand événement de sport au monde, pourra 

prendre plusieurs formes, notamment à 

travers le mythique marathon. Plusieurs 

formats de courses seront proposés pour 

permettre à chacun d’entre nous – sportif 



confirmé et débutant, valide et invalide, jeune 

et moins jeune – de vivre l’expérience unique 

des Jeux Olympiques. 

Paris 2024 étudie actuellement avec le CIO et 

les Fédérations internationales la possibilité 

d’ouvrir à d’autres disciplines les épreuves 

grand public dans le cadre des Jeux. 

 

Épreuves virtuelles et 

connectées 

Paris 2024 porte l’ambition de proposer des 

Jeux uniques, qui font de l’innovation et de la 

créativité les moteurs de son ambition. Paris 

2024 travaille ainsi en étroite concertation 

avec les Fédérations internationales des vingt-

huit sports déjà présents aux Jeux et le CIO 

pour proposer de nouvelles disciplines qui 

contribueront à révolutionner l’esprit et le 

programme des Jeux. 

Paris 2024 souhaite enrichir et prolonger la 

proposition de la Fédération Internationale de 

voile, World Sailing, d’intégrer la course au 

large au programme des Jeux de Paris 2024 

(cette décision doit maintenant faire l’objet 

d’une validation du CIO). Cette nouvelle 

discipline, si elle reçoit l’aval du CIO, 

bénéficiera d’une exposition unique auprès 

des spectateurs sur site, auprès des 

téléspectateurs dans le monde entier, mais 

également auprès des amateurs de voile. Ces 

derniers pourraient être invités, pour la 

première fois dans l’histoire des Jeux, grâce à 

l’e-sailing, à se mesurer virtuellement aux 

meilleurs, en temps réel et sur le même 

parcours que les athlètes olympiques. 

Paris 2024 a également la volonté d’explorer 

de nouveaux champs avec les sports 

connectés. Le cyclisme ou l’aviron proposent 

déjà des épreuves connectées qui permettent 

à chacun de produire les mêmes efforts, en 

temps réel, que les athlètes en compétition. 

 De nombreuses autres fédérations 

internationales réfléchissent également à ces 

nouvelles pratiques pour engager un 

maximum de monde. 

 Ces nouvelles pratiques, par leur dimension 

compétitive, leur caractère innovant et 

inclusif, traduisent la volonté de Paris 2024 

d’engager la plus grande communauté 

d’acteurs autour des Jeux

Treize équipements franciliens retenus pour les 

Jeux de 2024 

Le Conseil d’Administration de la Société de 

Livraison des Ouvrages Olympiques (SOLIDEO) 

a arrêté, le 22 mars dernier, une première liste 

de sites d’entraînement qui seront construits 

ou rénovés en vue des Jeux Olympiques et 

Paralympiques de 2024.Montant total des 

travaux : près de 150 millions d’euros. 

 « À cinq ans des Jeux Olympiques et 

Paralympiques, l’héritage de Paris 2024 

commence déjà à se matérialiser pour les 

habitants de Seine-Saint-Denis et de Paris », se 

félicite le ministère des Sports. Un satisfecit qui 

fait suite à l’officialisation, par la SOLIDEO, 

d’une liste initiale de treize équipements 

sportifs franciliens (lire encadré ci-après) qui 

sortiront de terre ou seront entièrement 

réhabilités. Et ce, après avoir été identifiés 

comme des sites d’entraînement dans le 

dossier de candidature de Paris. 

Parmi eux, des piscines, des gymnases et des 

complexes sportifs, sans compter l’édification 

d’une piscine à Colombes et de l’Arena 2, 

enceinte sportive polyvalente de taille 

intermédiaire qui sera implantée à Paris, dans 

le quartier de la Porte de la Chapelle (dans le 

secteur de la Gare des Mines). Censée être 

achevée en 2023, cette dernière accueillera les 

tournois olympiques de badminton et sera 

notamment dédiée, une fois les Jeux achevés, 



au basket. A noter que la liste définitive des 

sites d’entraînement pour les Jeux de Paris 

sera officiellement validée en 2021 par les 

fédérations internationales. 

« Laisser des équipements sportifs neufs dans 

nos quartiers » 

 

« Pour que les Jeux de Paris 2024 soient 

pleinement réussis, nous avons l’ambition 

qu’ils soient vraiment utiles aux français. Je me 

réjouis de voir éclore prochainement de 

nouveaux lieux dédiés à la pratique du sport 

qui seront offerts aux habitants après 

l’événement. Laisser des équipements sportifs 

neufs dans nos quartiers participe de la 

performance sociale des Jeux », insiste la 

ministre des Sports, Roxana Maracineanu. « 

Plusieurs sites sportifs présents dans les 

Quartiers Prioritaires de la politique de la Ville 

(QPV) franciliens seront ainsi rénovés au 

bénéfice des habitants et du développement 

de la pratique sportive sur ces territoires. », 

précise, de son côté, Julien Denormandie, 

ministre auprès de la ministre de la Cohésion 

des territoires et des Relations avec les 

collectivités territoriales, chargé de la Ville et 

du Logement. De même, à Paris, les 

infrastructures sises dans les quartiers 

populaires de la capitale ont été ciblées. 

La liste des 13 sites franciliens 

•Grande nef de l’Île de Vannes (Saint-Ouen) : 

rénovation de l’équipement (clos couvert, 

électricité, accessibilité…). 

•Complexe sportif de l’Île de Vannes (Saint-

Ouen) : rénovation du stade d’honneur, de la 

piste d’athlétisme et du terrain. 

•Gymnase Pablo Neruda (Saint-Ouen) : 

rénovation, amélioration de l’accessibilité et 

extension. 

•Piscine du Pont de Bondy (Noisy-le-Sec) : 

construction d’un équipement neuf. 

•Centre aquatique de Coursailles (Aulnay-

sous-Bois) : construction d’un équipement 

neuf. 

•Piscine Georges Vallerey (Paris) : rénovation 

de la piscine. 

•Piscine du Fort d’Aubervilliers (Aubervilliers) 

: construction d’un équipement neuf. 

•Gymnase Guy Moquet (Aubervilliers) : 

rénovation et extension du gymnase. 

•Complexe sportif Auguste Delaune (Saint-

Denis) : amélioration de l’accessibilité 

générale du site. 

•Palais des Sports (Saint-Denis) : rénovation 

et amélioration de l’accessibilité. 

•Complexe Max Rousié (Paris) : rénovation du 

gymnase et amélioration de l’accessibilité. 

•Complexe Bertrand Dauvin (Paris) : 

rénovation du gymnase et amélioration de 

l’accessibilité. 

•Gymnase des Poissonniers (Paris) : 

rénovation du gymnase et amélioration de 

l’accessibilité. 



                                                                                                                                                                                                                                            
Focus sur les diplômes 

sportifs 

Nous allons maintenant faire un focus sur les 

diplômes professionnels du sport et de 

l'animation. 

Pour commencer, nous avons le Brevet 

d'Aptitude Professionnelle d'Assistant-

Animateur Technicien (BAPAAT) de la 

Jeunesse et des Sports. Il représente le 

premier niveau de qualification 

professionnelle    pour l'animation et 

l'encadrement des activités physiques et 

socio-culturelles. En plus d'offrir une 

formation adaptée, il permet l'accès aux 

diplômes de niveaux supérieurs. La formation 

à ce diplôme est possible dès l'âge de 16 ans 

mais il faudra attendre 18 ans pour l'obtenir. 

Ensuite, il y a Le Brevet Professionnel de la 

Jeunesse, de l'Éducation Populaire et du Sport 

(BPJEPS) qui atteste de la possession des 

compétences professionnelles indispensables 

à l'exercice du métier d'animateur ou 

d'éducateur sportif. C'est sans doute le 

diplôme le plus connu du milieu sportif. Pour 

prétendre à la formation de ce diplôme de 

niveau 4 (équivalent au bac), il faut, en 

général, avoir au minimum le PSC1 

(Prévention de Secours Civique de niveau 1) et 

remplir les exigences demandées pour la 

mention souhaitée (Football, Equitation, 

Judo...). 

Si l'on veut poursuivre dans cette voie, il existe 

le Diplôme d'État de la Jeunesse, de 

l'Éducation Populaire et du Sport (DEJEPS). 

Celui-ci atteste l'acquisition d'une qualification 

dans l'exercice d'une activité professionnelle 

de coordination et d'encadrement à finalité 

éducative dans les domaines d'activités 

physiques, sportives, socio-éducatives ou 

culturelles. Pour entrer dans la formation de 

ce diplôme de niveau 3 (équivalent Bac+2), il 

faut, en général, justifier d'une certaine 

expertise dans le sport de la mention visée. 

Le dernier diplôme que nous présentons 

aujourd'hui est le Diplôme d'État Supérieur de 

la Jeunesse, de l'Éducation Populaire et du 

Sport (DESJEPS). Celui-ci forme des 

professionnels aux fonctions de direction, 

amenés à exercer dans une association, un 

club sportif, une entreprise, une collectivité 

territoriale. C'est le plus haut diplôme 

Jeunesse et Sports ; il équivaut à un niveau 

licence ou master 1, soit niveau 2 dans la 

nomenclature actuelle. L'entrée en formation 

est elle aussi plus compliquée que 

précédemment car les exigences de chaque 

mention nécessite un haut niveau d'expertise 

dans l'activité souhaitée. 

 

 


